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ETUDE GEOPHYSIQUE DU CONTINENTAL TERMINAL 

Secteur GOUBE - BOKANDA • SIMIBANGOU 

AVANT-PROPOS 

l:fe.xploitebilité de la nappa du Continental 
Tarmin.al set limitée par l'textansion du biseau sec'~ 
la cartographie dè cette: limita 7 en relation avec 1 ta.llure 

du aa.cla birrimian,., cana ti tue 1 tun dlia pr~;~bl~mlla maj aura 
de l'étude hydrog6olagiqua da la région située au Nord de 
Niamey at a fait l'objat dtuna campagne géophysique~ 

L taxp6rien.ca acquiae dana dea candi tians g6ola..,. 

giquae aimilairea nous a conduit à utiliser conjointement 
la sismique réfraction et le sondage électrique~ 

Les rliault.ate abt.enus montrent que les pa.ramè.tres. 
élaatiquu dee diverses. formations prl!isentant un échelonna .. 

mant at daa contraataa suffisants pour permettra une bonne 
diff6ranciation par méthode sismique; 

La comportement électrique des formations rend 

plus difficile la miaa en oeuvra du sondage élltctriqua., qui 

apporte ril!!anmoins dae renseignements compléme.n'l;airas intéraa­

aantat eurtout an ca qui concerne les alternances du Cantina­
tal Terminal'.:. 

L ~.IUeboration de tout programma d"étude hydrogén­
logique de cette rligion devra tenir compte des possibili.tl!ia 

g6ophyaiqliBIII •tablias e.u cours de catte première campagne'~ 
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Si le sous-sol ~tait homog~ne~ la mesure de dV~ I 

et les dimensions du quadripcle AMNB noua donneraient la 

résistivité du terrain compris dans le parallélipi!ds* 

hachuré sur la figura, qui est intéressé par la mesure~ 

t MN . 
AB AB 1 

soi x --,--x,.- • 
Comme le terreln n'est pas homog~ne, nous obtenons 

une r~sistivité apparente qui est fonction da la réparti­

tion des résistivitéa des. terrains compris dana le parallé..o. 

Upipèda'~ 

Ls sondage électrique (S~E.) 

Si nous écart6ns progressivement les électrodes A 

et B, la profondeur d'investigation augmente. On mesure 

ainsi la résistivité apparente d'un volume de profondeur 

croissante~ Ce procédé permet, en comparant la courbe des 

résistivités apparentes mesurées en fonction de la profon­

deur à des courbes ealculées~ d'obtenir une coupe dont la 
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d'incidence n i " est égal au rapport des vitesses de 

propagation dans le premier et dans le second milieu : 

sin i = ( 1 ) 

Dans ce cas, l'onde réfractée se propage suivant 

A a b o2 ~ atteint le géophone 02 à la surface par une 

deuxième réfraction d'angle "i" à travers le milieu de 

vitesse V ' 0 • 

Supposons les géophones o1 t 02 ~ •• D1 2 espacés 

régulièrement à partir du point d'explosion hA". Soit nzn 

l'épaisseur de la première couche. Les sismographes p~o­

chee de l'explosion capteront l'onde directe sa propageant 

dans la couche supérieure de vitesse V0 ~ 

X étant la distance de o1 à At le temps d'arrivée 

sera égal à t 

x 
ta=- ( 2 ) 

v. 
et l'hodochrone aura une pente égale à 1/V~ , 

A une certaine distance x t une onde réfractée c 

dans le deusième milieu de vitesse v1 ( v1 > v. )atteindra 

le sismographe en ~!me temps que l'onde directe se propa­

geant dans le niveau v. • Il en résulte que pour des distan­

ces supérieures à x
0 

la première arrivée sera due à l'onde 

réfractée~ 

.• '1;1'/tr/ ...... 

tir de part et d'autre du dispositif. Les vitesses apparen­

tes ainsi obtenues pour le deusième milieu seront .différen­

tes suivant qu'on tire amont ou aval-pendage et nous par-
_1_ -- __}_ , - --··-L.- --··- ·.:.----J.-
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1 Un exemple noue est donn~ par la fig~4 ci-contrer sur 

laquelle sont repr~eent~es deux courbes-types. 

-10-

les dromochromes montrent, d'une part• que la 

méthode perme.t de diff~rencier la roche saine. du complexe 

Continental Terminal 9 le~ contrastee des vitesses ~tant 

élev~s entre ces deux formations et. d'.autre part, que la 

vitesse de la trancha humide du Continerital Terminal est. 

diff~rente de la partie sèche, dont le.s vitesses ne d~pas­

sent pas. 1300 è 1400 m/sec1~ 

la succession suivante a ét~ observée sur les 

courbes sismiques. 

• en surfacet des' te.rraine de couvertgre a~r~s et peu conso­

lidés t de vitesse inférieure à .1000 m/secJ 

- en-deasou~t un horizon de 1000 à 1400 rn/sec, que nous 

assimilerons au Continental Terminal sec ; 

· - en profondeur, noue rencontrons le socle sous-jacent qui 

se caractérise par dea vitesses comprises entre 4300 et 

5500 rn/sec~ influencées non seulement par la compacité 

et la composition pétrographique du bad-rock, mais enco:te 

par le degré de fissuration et le pourcentage d'humidit~~ 

11 en résulte un contraste de vitesses suffisantt entre 

les différents terrains, pour permettre la mise en évidence 

du • marqueur rapide " constitué par le socle birrimien~ 

Du point de vue qualitatif·; on peut se faire une 

opinion sur la perméabilité globale de la tranche imbibée~ 

En effet• en sismique les terrains d'une vitesse inférieure 

è 1500 m/s.ec sont principale.ment des horizons s.ec.s:r ca qui 

n'exclue toutefoili pas la présence en profondeur de nappes 

la calas,. généralame.nt peu épaisses et difficilement rept!ra­

ble.a par géophysiqua_. Les wi tasses les plue favorabl.es 

sant comprises entre 1500 et 2000 m/secr les sables aquifères,. 

en particulierr se placent dans cette gamme de valeurs • 

• . . 1 . .. 
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